
Zeitschrift: IABSE congress report = Rapport du congrès AIPC = IVBH
Kongressbericht

Band: 3 (1948)

Artikel: Dîner officiel

Autor: Devallée, A.

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-4061

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 22.08.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-4061
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


Discours prononce par M. le President Devallee
au banquet du vendredi 17 septembre 1948

Messieurs les Ministres,
Monsieur le Gouverneur,
Monsieur le Bourgmestre,
Mesdames, Messieurs,

En ce vendredi, 17 septembre 1948, le troisieme Congres des Ponts
et Charpentes se conforme ä une coutume, chere ä tous les congres —
notamment ä ceux qui se tiennent en Belgique —, qui consiste ä reunir
les congressistes autour d'une table, non plus pour discuter de sciences,
mais pour prendre un repas en commun, geste symbolique d'hospitalile,
en meme temps qu'acheminement vers des sentiments d'amitie.

En ce jour memorable, vingt et une nations sont aux cötes de la
Belgique parmi lesquelles dix-neuf sont representees par des delegations
officielles.

L'appel de notre petit pays a ete entendu, aussi est-ce avec empres-
sement que la Belgique elle-meme a accueilli ses invites.

Elle Fa fait egalement avec le desir intense d'apporter ä la collectivite
des ponts et charpentes le fruit de ses experiences, et il en est parmi elles
qui lui ont cause de bien rüdes mecomptes, et de vous attester ä tous, en
plus de son impatience ä faire progresser les sciences, sa foi dans les des-
tin£es du monde et sa volonte de vivre dans une activite pacifique.

Elle s'est presentee ä vous, comme eile est, avec ses splendeurs
naturelles, cullurelles, economiques, scientifiques, mais aussi avec ses bles-
sures, qui croyez-m'en, ne forment pas la moindre raison de son orgueil.

Au cours des excursions des jours suivants, il vous sera donne d'ap-
precier mieux ce qu'est la region dans laquelle se passse le Congres, combien

est merveilleux dans tous les aspects, le fief de notre estime
Gouverneur M. Leclercq, qui lundi nous a accueillis si cordialement dans le
Palais des Princes-Eveques, temoin des fastes de Fhistoire de la prin-
cipaute.

Que dire de la Ville de Liege elle-meme qui, sous Fimpulsion du
Grand Liege, s'est faite plus trcpidante, plus ardente que jamais pour
nous recevoir et que dire des heureux moments passes ä la Violette, le
lemple de la cit6 liegeoise, oü officient sereinement son Bourgmestre,
M. Gruselin et ses devoues collaborateurs et oü Mme Gruselin prodigue le
charme de son intarissable affabilite et le reconfortant rayonnement de son
lumineux sourire.

Pour Finstant nous voilä assembies, dans une salle que la Ville de
Liege a voulue splendide dans le cadre de sa magnifique Academie des
Beaux-Arts, oü se trouvent reparties par la main d'un fervent artiste, des
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ceuvres d'art inestimables qui constituent des elemenls importants de son
riche patrimoine.

Aujourd'hui, les rangs des congressistes se sont grossis de grands
capitaines de l'industrie, notamment de la metallurgie, la siderurgie, la
construction, d'hommes de science, professeurs de nos hauts etablissements

d'instruction, membres de nos grandes Administration et
Organismes de l'Etat tenus eloignes du Congres, de delegues eminents de la

presse, et, al last not least, des representants les plus marquants du
Gouvernement de Belgique lni-meme, M. Behogne. Ministre des Travaux
publics et M. Merlot, Ministre du Budget, qui ont bien voulu faire le geste
confiant de collaborer au succes de cette manifestation dont je souligne
— avec orgueil, vous m'en excuserez — le caractere international.

Vers eux tous, va notre gratitude profonde : leur presence ä nos cötes
est une premiere recompense de nos efforts.

Messieurs les Ministres,

Nous marquons d'un caillou blanc le jour faste qu'esl ce vendredi,
17 septembre, oü il nous est donne de compter parmi nous des compa-
gnons d'equipe de M. Spaak, Premier Ministre, l'eloquent pelerin beige
de Forganisation du monde. Respectueusement nous formulons le regret
qu'au cours de Fun de ses nombreux periples, il n'ait pu arreter sa barque
quelques instants aupres de nous, modestes pionniers de la science, ä qui
il aurait pu communiquer sa foi immense dans les destinees de l'humanite.

Monsieur le Ministre des Travaux publics,

Le Groupement beige de l'Association internationale des Ponts et
Charpentes s'appuie. du point de vue de FAdministration, sur FAdministration

des Ponls et Chaussees, qui releve de votre departement. Vous en
etes, en fait, le soutien inlegral : vos efforts au cours de la discussion des
budpets en donnent la preuve, vous avez contribue fortement ä rendre
facile Forganisation de notre Congres.

Vous avez bien voulu, d'autre part, prononcer lundi dernier la
formule sacramentelle d'ouverture de nos etudes et ä cette occasion nous dire
en quelle estime vous tenez nos travaux, et les consequenecs importantes
que vous attendez d'cux.

Permellez-nous de vous attester nolre grande reconnaissance.

Monsieur le Ministre du Budget,

Nous saluons avec joie votre presence parmi nous. Nous savons combien

ont ete cordiales et continues l'attention bienveillante et l'aide
efficace que vous avez reservees ä nos efforls et nous nous permettons d'of-
frir ä Mmo Merlot, les hommages respectueux, mais peut-etre un peu mala-
droits des hommes de science que nous sommes.

A Monsieur Ie Ministre de 1'Instruction publique, M. C. Huysmans,
le grand mattre de nos Universites, nous devons, ä Fintervenlion de
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M. FAdministrateur Inspecteur des Etudes de l'Universite de Liege,
M. Horion, que nous avons Fhonneur de voir parmi nous, d'avoir pu
tenir nos assises dans les locaux de l'Universite, cadre tout indique par
la nature des matieres traitees.

A MM. Van Acker, Ministre des Communications, Duvieusart,
Ministre des Affaires economiques, De Groote, Ministre du Reequipement
et Vermeylen, Ministre de Finterieur, vont egalement nos affirmations de

gratitude.
Je me dois de remercier M. le Gouverneur Leclercq et M. le Bourgmestre

Gruselin d'avoir permis de completer le prestige de notre Comite
de patronage par leur presence en son sein, et de bien vouloir condes-
cendre ä se trouver une fois de plus parmi nous durant les travaux du
Congres.

Repondant ä la demande du Gouvernement beige, dix-neuf Gouvernements

etrangers ont contribue ä Feclat de notre Congres par la designa-
tion d'une delegation officielle. Le geste de ces pays, parmi lesquels il
en est de tres eloignes, est une reelle marque de faveur pour la Belgique.
Et c'est avec une vive emotion que nous confions aux chefs de ces dele-
gations, Fassurance de notre esprit de solidarite, ainsi que les vceux que
nous formulons pour la prosperite de leur pays respectif.

Le Comite d'honneur de notre Congres, place sous la presidence de
M. le Ministre Behogne, se compose de soixante-deux des plus eminentes
personnalites du monde de la Science, des Universites, des Associations
d'Ingenieurs, d'Enlrepreneurs, des Administrations, des Organismes de
finances, de production et d'exploilation, societes industrielles, Groupe-
ments d'entrepreneurs; nous y notons egalement la presence de l'Association
du Grand Liege.

C'est la convergence des volontes d'eux tous qui est ä la base de la
Solution heureuse des cötes administratifs, financiers et materiels de nolre
tentative. Dois-je dire qu'aucun appel est reste sans echo Puis-je meme
souligner le caractere de spontaneite des gestes de chacun.

A ces soixante-deux personnalites, je me permets d'offrir un merci
qui, s'il est collectif, n'en est pas moins empreint d'une chaleureuse
consideration.

Me penchant ä present, vers les elements d'organisation du Congres
lui-meme, qu'il me soit permis de mentionner en toute premiere instance,
Mme Neef de Sainval, la si devouee et si distinguee presidente du Comite
des Dames.

Mes remerciements, s'ils sont deferents et respectueux, n'en sont pas
moins des plus vifs — c'est gräce au concours de M"1" Neef de Sainval et
des dames de son Comite, que nos congressistes feminins qui egayent
notre Congres de leur presence souriante, ont pu faire connaissance en
des temps records avec les beautes les plus marquantes de la ville de
Liöge et passer agreablement les momenls, trop nombreux, durant
lesquels les travaux de leurs maris les vouaient ä la solitude et ä Fisolement.

Sans doute, peut-il sembler prematurc de remercier les Comites des
excursions dans la region liegeoise et des excursions facultatives, puisque
les programmes arretes n'ont pas encore ete realises. Mais, je suis cerlain
que les efforts si joyeusement consentis par leurs devoues presidents
MM. l'ingenieur en chcf-Directeur des Ponls et Chaussees Lambermont et
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Olivier, Direcleur general adjoint de la S. N. C. B., et les differents
Membres seront couronnes d'un succes merite; du reste, le choix des
excursions si magnifiquement etabli est garant de ce fait. Je leur exprime
ä Favance tous mes remerciements.

Les circonstances speciales d'organisation m'ont mis en contact plus
permanent et plus approfondi avec MM. les Membres du Comite d'Orga-
nisation, des Voies et Moyens etd'Accueil, et m'ont permis d'apprecier l'am-
pleur de leurs efforts et la profondeur de leur devouement. En bloc, je
remets ä mes fideles compagnons de combat mes remerciements emus.

Ils me permettront toutefois, d'accorder quelques mentions speciales
de reconnaissance.

La premiere ä MM. Nihoul et Louis, les Secretaires generaux du
Comite d'Organisation, qui des la premiere heure se sont depenses sans
limite. Et c'est avec une emotion plus particuliere que j'evoque Faction
de M. Nihoul, Secretaire du Groupement beige, qui, animateur precieux
de cet organisme, s'est place avec enthousiasme pres de moi des le debut
de nos efforts et ne s'y trouve pas ce jour, ayant ete blesse dans un mal-
heureux accident d'automobile. Qu'il soit d'autant plus ä Fhonneur, puis-
qu'il est prive du reconfort du magnifique resultat de ses efforts, et que
les vceux du Congres tout entier Fencouragent dans Fepreuve penible qu'il
subit. J'exprime ä M. Thiry qui a bien voulu se substituer ä M. Nihoul,
toute ma gratitude pour le concours precieux qu'il nous a accorde en cette
circonstance presque perilleuse.

La seconde ä M. Frankignoul, President de l'Association du Grand
Liege et de notre Comite d'Accueil; gräce ä lui, chacun se sent chez lui ä

Lifege, dans une brillante ambiance d'agrement, d'art, de beaute et de feie.
La troisieme echoit de droit ä M. le Professeur Campus, Vice-President

de l'A. I. P.C., delegue aupres du Congres par l'Association elle-meme,
qui a assure entre Zürich et Bruxelles, une liaison eclairee, effective et cor-
diale et a de la sorte reduit la distance qui nous separait de notre
organisme central.

Enfin, une quatrieme et derniere mention doit etre accordee ä
M. Dumont, Administrateur, Directeur des Ateliers de Construction de
Jambes-Namur, le president du Comite des Voies el Moyens, le grand
argentier du Congres. II a le don de Factivite, de la persuasion et sait user
d'une convaincante fermete d'insistance qui dans le cercle etendu de ses
relations a provoque des resultats plus que reconfortanls.

Certes, nous pourrions citer de nombreux gestes spontanes de
concours financiers tres importants mais autour de ces elements, M. Dumont
a su faire converger bon nombre de plus modestes apports. En ce faisant,
M. Dumont s'inspirait de Fadage que f< les petits ruisseaux fönt les grandes
rivieres » et tous nous desirions que la riviere fut grande...

En mettant ses dons particuliers ä notre disposition, M. Dumont a

rendu dans un cadre donne, un grand service ä la chose publique; ä celle-ci
d'en profiter eventuellement dans un cadre beaucoup plus elargi En
tout cas, le Comite d'Organisation est tres reconnaissant au President
du Comite des Voies et Moyens, pour ce qu'il a fait jusqu'ici et pour ce

qu'il lui demandera de faire encore... car son röle n'est pas termine.

Je voudrais pouvoir citer, mais ils sont trop nombreux, les pouvoirs
publics, les collectivites et organismes industriels et les donateurs
particuliers qui, par des participations financieres, parfois massives et repetees,
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ont permis d'assurer au Congres, une existence materielle brillante et de
temperer la rigueur de son caractere scientifique par des receptions et des
festivites.

En me limitant ä la citation de deux d'entre elles, j'entends rendre
ä toutes et ä tous un hommage emu. Je remercie FAdministration des
Ponts et Chaussees et le Corps des Ponts et Chaussees pour la spontaneite,
Fampleur et la haute valeur de leur contribution : dans ce domaine,
laissez-moi vous dire combien le chef est fier de ses troupes.

Je me tourne ensuite vers le Grand Liege et son talentueux president
M. Frankignoul, Fenfant de la region dont le nom est connu dans toutes
les parties du globe. C'est Forganisme qu'il preside qui sous son impulsion

a cree cette ambiance de splendeurs qui nous charment depuis notre
arrivee : joie des yeux par le rutilement des mille feux qui illluminent la
beaute des monuments et par Famoncellement des fleurs les plus magni-
fiques et des fruits les plus prometteurs. II a realise. en plus, des manifesta-
tions d'art de caractere inoubliable s'etendant de la musique de chambre
ä la musique classique et comportant Fadmirable reveiation du Theätre
des Marionnettes

Et de plus, gräce au Grand Liege, Mesdames et Messieurs, vous avez
ete dotes d'une documentation precieuse dont vous apprecierez plus
exactement la valeur lorsque vous la compulserez dans le calme feutre de
votre home.

Dans les actes du Grand Liege, c'est toute une äme qui vibre et qui
se tend vers la realisation d'une devise : ff Liege renait. »

Je demande de pouvoir saluer d'un merci chaleureux et collectif :

M. Dupont, brillant statuaire liegeois ä qui nous sommes redevables du
bijou du Congres qui symbolise la Vallee de la Meuse, le fleuve et les
ponts agrementes du Perron liegeois, bijou qui situera longtemps dans
notre esprit, notre troisieme Congres; M. Ochs Feminent directeur du
Musee des Beaux-Arts de la ville de Liege universellement connu par ses
lalents d'artiste et son heroi'sme durant les deux guerres, qui a eu Fidee
de rendre cette salle si attrayante en Fornant des plus riches tresors du
Musee et ä son digne successeur M. Bosmans qui s'est charge de la
realiser; M. Douhard, architecte du Departement, qui a aide notre devoue
secretaire general M. Louis dans la disposition des locaux du Congres, et
enfin tous ceux qui, de pres ou de loin, et ils sont tres nombreux, nous
ont apporte leur concours d'autant plus precieux qu'il etait spontane et
benevole, notamment certains qui se cachent sous Fanonymat bien
qu'ayant sacrifie aux durs travaux de preparation leurs veilles et leur
repos.

Je ferais preuve d'ingratitude si je n'adressais pas un salut
particulierement amical ä la presse de Belgique et notamment ä la presse liegeoise
qui nous ont secondes par Fhospitalite qu'elles ont bien voulu reserver
ä nos communiques tant avant que durant le Congres.

Je confie ä M. le Commissaire en chef Strauven la mission de repar-
lir parmi les membres de la police liegeoise, les eioges que merite 1'action
discrete mais combien efficace de son personnel : la Police de Liege est
la plus affable et la plus acceuillante du monde.

A dessein, j'ai omis de faire allusion ä Forganisation et ä la tenue de
la partie technique du Conerres, partie essentielle et remarquable. Cette
mission echoit de droit au distinarie President de l'Association des Ponts
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et Charpentes, M. le Professeur Andreae, de Zürich. Nul n'est mieux place
que lui pour affronter une teile täche, qu'il veuille bien considerer mon
geste comme une marque d'affectueuse deference ä son egard et comme
le remerciement que le Comite d Organisation adresse au bureau de
FA. I. P. C. pour son Intervention fructueuse ä Fensemble du Congres.

Je me permets de souligner Fampleur du devouement de M. Andreae,
mon infatigable compagnon d'equipe, qui est vraiment l'äme de
FA. I. P.C.

Mesdames, Messieurs les Congressistes,

C'est vers vous que je me tourne ä present pour vous feliciter de votre
endurance et vous dire combien vous nous avez facilite notre mission par
votre esprit de comprehension et votre volonte d'exactitude.

Et je me dois ä present de formuler un regret : c'est que nous touche-
rons bientot au terme de nos travaux. Bientot nous quitterons Liege et
sa region pour nous rejeter dans le tourbillon de la vie ordinaire.

Mais nous leur disons : « Ce n'est pas un adieu, c'est un simple au
revoir. » Et nous avons la grande consolation de pouvoir leur affirmer :

ff Nous emportons une partie de votre coeur, mais nous vous laissons
presque Fentierete du notre et nous vous devons des Souvenirs imperis-
sables. »

Votre fief a etendu ses frontieres, Monsieur le Gouverneur, et il res-
tera pare dans notre memoire par le souvenir de votre bonhomie et de
votre cordialite. La Ville de Liege, Monsieur le Bourgmestre, reviendra
dans nos pensees sous l'apotheose des lumieres et des couleurs nimbant
de leur edat la Silhouette merveilleuse de la Premiere Dame de la Cite.

Messieurs les Ministres,
Mesdames, Messieurs,

Avant d'en terminer, permettez-moi d'exterioriser. un senlimenl qui
m'agite puissamment et qui, j'en ai la conviclion, n'est pas uniquement
particulier ä ma personne.

De la magnifique assembiee que nous formons se degage un recon-
fortant sentimenl de cordialite et de conl'iance; j'ai 1 impression que nous
sentons tous que le champ s'en etend ä present bien au delä du domaine
des formules, des hypotheses et des donnees de laboratoires et que le
souvenir des moments passes en commun, aura une repercussion heureuse
dans d'autres reunions d'hommes, qui eux recherchent non pas la con-
naissance de la matiere, mais bien la structure du monde de demain vers
lequel Fhumanite entiere est en marche.

Je leve mon verre en Fhonneur de tous ceux qui de pres ou de loin
ont apporte leur contribution, ä Fceuvre du troisieme Congres des Ponts
et Charpentes.
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